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50 concerts en 53 jours dans 26 pays
Silver Dust est sur les quatre che-

mins pour une nouvelle tournée euro-
péenne. Une tournée pour le moins 
intense, puisque le groupe de métal 
jurassien enchaînera, du 24 octobre au 
15 décembre, 50 concerts en 53 jours 
dans 26 pays. « Le Franc-Montagnard » 
a pris le pouls du bassiste taignon 
Thomas Bourquin, véritable sportif de 
la scène.

Drogue, sexe et rock’n’roll, la tour-
née de Silver Dust ? Ce serait plutôt 
le contraire. « Ce cliché est révolu » 
atteste Thomas Bourquin. La vie sur 
les routes de Lord Campbell (Kiki 
Crétin), Kurghan (Thomas Bourquin), 
Tiny Pistol (Claudio Bagnatto) et 
Magma (Stéphane Rohrer) n’est faite 
que de débauche d’énergie.

Décharger le matériel (instru-
ments et décor), le mettre en place, 
réaliser les « soundchecks », donner le 
concert, aller à la rencontre des fans, 
tout remballer et partir pour une nou-
velle ville : la routine du groupe ne 
laisse pas de place à des écarts. « Sur-
tout pour nous. Car on essaie de se 
faire connaître » relève le bassiste qui 
a fait ses gammes à Saignelégier.

Les « roadies » sont sympas

Contrairement aux deux groupes 
dont il assure la première partie, Sil-
ver Dust ne peut pas s’appuyer sur 
des « roadies » (réd. : machinistes voya-
geant avec les artistes). Moonspell et 
Rotting Christ ont en effet des pro-
fessionnels à leur service. Le groupe 
jurassien en profite d’ailleurs, les 
« roadies » n’hésitant pas à donner des 
coups de main par-ci par-là.

L’esprit de famille règne entre 
métalleux. Pas étonnant. Moonspell, 
Rotting Christ et Silver Dust vivent 

ensemble, mangent ensemble et 
ronflent ensemble dans un énorme 
tour bus de deux étages doté de 23 
couchettes. Ce « bahut du métal rou-
lant », conduit par un chauffeur qui 

Silver Dust est actuellement en tournée européenne. Le groupe de métal jurassien  
pose devant le Moulin Rouge où il a joué il y a quelques jours. photo Ben Tardif

a transporté ACDC et Iron Maiden 
notamment, les emmène partout en 
Europe. Du 24 octobre à mardi ( jour 
où Le Franc-Montagnard a contacté 
Kurghan), les Jurassiens avaient déjà 

« fait » l’Allemagne, les Pays-Bas, la 
France, la Belgique, l’Angleterre, l’Es-
pagne et le Portugal.

L’accueil ? « Assez dingue ! jubile 
Thomas Bourquin. Il y a encore plus 
de répondant que lors des précédentes 
tournées avec Lordi. Il y a davantage 
de sold out (réd. : guichets fermés) et 
les salles sont plus grandes, entre 1000 
et 2000 personnes. » L’explication est 
simple : Moonspell et Rotting Christ 
jouissent d’une plus grande notoriété 
dans l’univers du métal que Lordi.

Pas de French cancan  
au Moulin Rouge

Après 13 concerts consécutifs 
(son record), Kurghan gardera un 
souvenir tout particulier du concert à 
la Machine du Moulin Rouge à Paris 
où – il tient à rassurer sa famille et ses 
amis – le musicien ne s’est pas lancé 
dans un French cancan endiablé. 
« C’est un lieu hyperculte où il s’est 
passé plein de trucs » sourit coqui-
nement le rockeur. Lequel se réjouit 
déjà de gratter quelques riffs puis-
sants dans des contrées jusqu’alors 
inexplorées, telles que la Lituanie, la 
Suède, la Norvège, le Danemark ou 
la Grèce.

Comme à son habitude depuis le 
début de la tournée, Thomas Bour-
quin prendra alors le micro pour lan-
cer un jovial « Bonjour, comment ça 
va ? »… dans la langue du pays, s’il vous 
plaît ! Si tout s’est bien passé à Paris et 
Rennes, cela s’annonce plus épique à 
Istanbul ou Bratislava.

Mais peu importe la prononcia-
tion. Au final, le langage du métal 
fera loi. Et là, Silver Dust n’a pas de 
problème pour se faire comprendre. 
Rock'n'roll !

Randy Gigon

Risques d’actes violents de la part 
de citoyens, risques d’utilisation de 
la force par la police afin d’assurer la 
sécurité des personnes invitées. Mise 
au parfum de la situation, la délégation 
bernoise – Pierre Alain Schnegg en tête 
–  avait finalement décliné à la dernière 
minute l’invitation de venir célébrer le 
40e anniversaire du canton du Jura, le 
dimanche 23 juin à Saignelégier. Aux 
yeux de l’exécutif, aucun reproche ne 
peut être formulé à la police.

Le Gouvernement jurassien a 
répondu en ce sens au député de 

l'Union démocratique du centre 
(UDC) Didier Spies qui lui avait 
adressé une question écrite inti-
tulée: « 40e anniversaire du can-
ton du Jura : mais que fait le 
Gouvernement? »

Actes violents à craindre

L’exécutif a senti la mauvaise 
humeur grimper les jours précé-
dant la manifestation patriotique. 
« Quelques citoyens jurassiens n’ac-
ceptaient pas la venue du conseiller 
d’Etat bernois Pierre Alain Schnegg 

On a frôlé le pire à Saignelégier lors du 40e anniversaire du Jura
et appelaient à empêcher sa partici-
pation, y compris par des actes vio-
lents » répond le Gouvernement à 
l’élu agrarien.

Tôt le dimanche en question, la 
ministre de l’Intérieur Nathalie Bar-
thoulot s’est entretenue avec le com-
mandant de la police cantonale. Puis 
avec Jacques Gerber, président du 
Gouvernement. Ce dernier a informé 
par téléphone Pierre Alain Schnegg et 
lui a fait « une description objective 
de la situation ». Peu avant 9 heures, 
la réponse tombait : la délégation ber-
noise décidait de rester à la maison.

L’exécutif assure dans sa réponse 
que la police cantonale a été en tout 
temps en mesure d’assurer la sécurité 
de tous les invités, toutefois vrai-
semblablement en utilisant la force 
et certains moyens de contrainte, 
voire en procédant à des arrestations, 
notamment en cas de venue de Pierre 
Alain Schnegg.

Pour appuyer sa réponse, le Gou-
vernement jurassien relève que le 
conseiller fédéral Alain Berset a pris 
un bain de foule pendant plusieurs 
heures à Saignelégier le dimanche 23 
juin. Sans le moindre incident... (gst)


